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DANS LA NUIT
( Conte Fantastique ) -

’ (Pour P Etudiant)" .

. Le Cnme passmt d'tns l’obscunte '

Bt sur le _passage du Crlme, les hom- -
mes s'cartaient avec terreur.” “Le ‘souf-" "

Et e crime pass'ub
sait avee ses dépouvantes.

-t devant lui le désert se f.usal(. et
vle monde: frlssonn'ut “dans: l’attente du

sur. qu1 allait se poser sa main.. -

il pwssmt avec ses fmyem's ; ',11 pas- 3

'moment fatal ol le Cume allait flapper :
Le monde fuswnnfut eL se demaudmt ;

Le.monde frissonnait et se demandait .
quelle v10t1me\§111a1_t désigner son: doigt..
. Bt le Crime passait, drapé-dans les

1'eplis de'son manteau, sombre et, sup‘er o

*be comme un roi ddmon(,, chu'ch'mt

travers la'noirceur.

L’L-bas venait 1le Remolds (,chevel(,, ‘

L Lv1de se"déchirant la pom'me, se mau-
" “dissant 6t nmuchssmt les’ hommes, er- "
rant Tui aussi & la 1'echelche de s’ ven-
ek el 2 ce'mc(,.
le du monstre desséchait les ‘arbres dclv"‘g
‘la route ;-et’la ﬁamme de son"céil farou-. -
uhe brilait toub ce qu ‘elle rencontrait. S
chevelure Gpaisse eb noire se tordfut com-'.- "
me les serpents des Furies; ses dent‘ gun
~ aient nie menace ;' et sa main ﬁ vreu- ;"
se tom'mentmt; le manche de: son poi-
gnard avee 1’av1d1t(, que donne la smf
',:clusmor ’ S e ‘

Le Remouls chorchfut 1e Cume pour

; l 'm(,'mtn'

Bt le Cmme cherchalt l(, Remords :
‘pour’ 1¢ tuer. . ’
s qllment Tun vers. l’autle éL
,d aussi loin’ qu’ils le virent’ h la 111eur

des astres;’ 1ls se reconnurent

. Deux voikretentivent, deux \'01‘{ f(,-
roces qui demandaient du- sang,- ot les.

‘ennemis, arrivés un. prés de ‘Tautre,-

garrétérent pour s mesurer du 1ecra1d i
" Le Crime ricanait : R
—«Ilya lonatemps que: Je te cher

che, dlt-ll hy l’autle ; tuas empmsonnc'

mes Jomssances, ‘tu as pulé le huoacre e

du bien & mon eceur — S'il est vrai qu

Jf"1 un coeur —4 tum'as Lourmenté tu

was fait souﬁm' Rk e«t temps que
¥ assouvisse: ‘ma. hame, que Je te. détruise -
"L J'tm:us' Tu vas pém‘ Remmds 'Re-




